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Evaluation des diplômes 
Masters – Vague A 

ACADÉMIE : GRENOBLE 

Établissement : Université Grenoble 2 - Pierre Mendes France 
Demande n° S3110048109 

Domaine : Droit, économie, gestion 

Mention : Finance 

 

Présentation de la mention 
 

La mention « Finance » fonctionne sur la base d’une première année commune (disposant de deux parcours : 
« Comptabilité » et « Finance »), et sur lequel viennent se positionner, en seconde année, sept spécialités du 
domaine : 

 
 « Comptabilité, contrôle, audit » (CCA) à finalité professionnelle. 
 « Audit et contrôle » à finalité professionnelle. 
 « Finance d’entreprise et des marchés » à finalité professionnelle. 
 « Gestion du patrimoine » à finalité professionnelle. 
 « Finance et gestion bancaire » à finalité Professionnelle. 
 « Empirical finance and accounting » à finalités recherche et professionnelle. 
 « Finance quantitative » à finalités recherche et professionnelle. 
 

La composante organisatrice sur le plan pédagogique est l’IAE (Institut d’administration des entreprises) de 
Grenoble tandis que, sur le plan de la recherche, l’adossement est réalisé sur le laboratoire CERAG (Centre d’études 
et de Recherches Appliquées à la Gestion) rattaché à l’école doctorale de Science de gestion de l’Université Grenoble 
2 - Pierre Mendes France (UPMF). 

Avis condensé 
 

 Avis global : 

La mention « Finance » est une formation qui s’appuie sur des forces locales conséquentes (enseignants en 
poste, entreprises partenaires, vivier d’étudiants) pour proposer une offre de spécialités pour la professionnalisation 
et la recherche sur le domaine de la finance. Si des points isolés sont à améliorer (notamment l’élargissement du 
recrutement), l’insertion des étudiants, la cohérence d’ensemble de la mention, la qualité de l’encadrement 
(universitaires et professionnels) et la très bonne construction au regard des critères (mutualisation, pilotage, etc.) 
l’emportent nettement. 

La recherche trouve, via le laboratoire CERAG auquel la mention s’adosse, une place favorable, tant par la 
participation d’intervenants issus de ces laboratoires, que par les possibilités offertes de poursuite en doctorat pour 
les étudiants promus. 

Notons que les modifications du programme de finance quantitative montrent clairement la capacité de 
l’équipe à évoluer en fonction d’un univers professionnel changeant. Ce point montre une maturité dans la réflexion 
qui est notoire et pertinente. 
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 Points forts :  
 Les objectifs professionnels sont très lisibles et nombre de métiers du domaine s’y retrouvent. 
 La recherche occupe une place à part entière. 
 Le taux d’encadrement académique. 
 Les mutualisations autorisent des passerelles et des articulations professionnel+recherche. 
 Le taux d’insertion des étudiants est bon. 

 Points faibles :  
 Mutualisation qui pourrait être encore plus poussée. 
 Le stage de M1 est théoriquement optionnel (dans un des parcours), au sein d’un IAE dont ce n’est pas la 

règle a priori. 
 Recrutement régional pour l’essentiel. 

 NOTATION GLOBALE (A+, A, B ou C) : A 

 Recommandations pour l’établissement :  
Il conviendrait de : 
 Poursuivre l’effort sur les cours en anglais et chercher un mode d’organisation plus favorable à la 

mutualisation. 
 Afin d’éviter le risque de se retrouver avec des étudiants qui, par le jeu des passerelles et des parcours 

(avec notamment le stage de première année optionnel dans le parcours « Comptabilité »), 
n’effectueraient pas de stage avant le M2, rendre le stage obligatoire en M1 pour tous les parcours (en 
harmonisation avec l’IAE). 

 Profiter des partenaires étrangers, de la spécialité anglophone et de l’emplacement géographique pour 
élargir le recrutement. 

 

Avis détaillé 

1  OBJECTIFS (scientifiques et professionnels) : 

Sur le plan scientifique, le master « Finance » a des objectifs qui s’articulent autour de l’appartenance des 
équipes formatrices à des thématiques en accord avec la mention : recherches empiriques en finance de marché et 
d’entreprise, modélisation des risques et des outils de gestion de ces risques, éthique, finance et gouvernance, 
information comptable et audit. 

La mention bénéficie d’un important potentiel d’encadrement doctoral en finance et comptabilité (sept 
professeurs de recherches –PR- et deux maîtres de conférences habilités à diriger des recherches -MCF HDR-, faisant 
partie de l’équipe pédagogique). Cas plus remarquable, les spécialités « Empirical finance and accounting » et 
« Finance quantitative » proposent la voie recherche. 

Sur le plan professionnel, le nombre important de spécialités fait du master une formation large visant à 
balayer tous les axes de la finance et touchant donc de nombreux métiers. Les compétences à acquérir y ont été 
identifiées par familles (théories et techniques du secteur, communication, instruments et environnement). Si 
certains métiers peuvent se retrouver conjointement concernés par plusieurs spécialités, l’insertion rassure et les 
différentes spécialités se rattachent en priorité à des métiers aisément identifiables. 

 

2  CONTEXTE (positionnement, adossement recherche, adossement aux milieux socio-
professionnels, ouverture internationale) : 

Les quatre mentions de gestion présentes sur le site de Grenoble, dont celui-ci, sont pilotés par l’IAE. Même 
s’il existe un nombre important de spécialités au cours du prochain contrat, ce fonctionnement est de nature à 
garantir une forte cohérence d’ensemble et un minimum de redondance. 

Ce master est positionné au niveau national et international. Les collaborations de l’IAE et de l’ENSIMAG (École 
nationale supérieure d’informatique et de mathématiques appliquées) lui ont offert une notoriété certaine, même si 
le recrutement est avant tout régional. 
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L’adossement s’effectue auprès du CERAG, UMR CNRS 5820 et d’EUROFIDAI (Institut Européen de données 
financières), UMS CNRS 2748. Une dizaine de doctorants, rattachés à l’école doctorale de l’université, travaillent sur 
la thématique de la finance et sous la direction d’enseignants du master. 

Fort logiquement, la mention dispose d’un partenariat avec l’ordre des experts-comptables, et de nombreuses 
participations (conception des diplômes, enseignement, stage, embauche) d’acteurs économiques (institutions 
financières, entreprises) au sein des différentes spécialités. 

Des partenariats avec d’autres institutions sont à noter : ENSIMAG et ENSGI (Ecole Nationale Supérieure de 
Génie Industriel) de Grenoble INP, IEP (Institut d’études politiques) de Grenoble à des fins pédagogiques et de 
passerelles, et Institut Français des Auditeurs et Contrôleurs Interne (IFACI) à des fins professionnalisantes. Cette 
ouverture nécessaire compte tenu du domaine de la mention est assez bien réalisée. 

La mention « Finance » s’inscrit dans le programme d’ouverture international de l’IAE. Sont à remarquer plus  
particulièrement un partenariat avec l’Université de SISU de Shanghai et un nombre important d’établissements sud-
américains. Ce programme vise à organiser des échanges annuels d’étudiants. Une codiplômation est faite sur la 
spécialité CCA à Casablanca. La portée internationale du domaine financier justifie la présence d’une spécialité 
dispensée en langage des affaires. 

 

3  ORGANISATION GLOBALE DE LA MENTION (structure de la formation et de son 
organisation pédagogique, politique des stages, mutualisation et co-habilitations,  
responsable de la formation et équipe pédagogique, pilotage de la formation) : 

La structure de la formation adopte une forme en Y, tout en laissant l’étudiant libre de choisir son domaine 
avant le M2 par la présence d’un tronc commun important. Ainsi, le premier semestre est dédié aux enseignements 
fondamentaux (intégration, socle commun), tandis que le second fait l’objet de deux parcours (« Comptabilité audit » 
ou « Finance ») au choix de l’étudiant. Le troisième semestre est celui de la spécialisation proprement dite, et le 
quatrième correspond au temps de l’immersion professionnelle ou de la recherche. 

Cette politique s’inscrit dans celle de l’IAE de Grenoble. On identifie deux stages (le premier optionnel) placés 
en fin de chaque année, d’une durée allant respectivement de 8 semaines à 3 mois (jusqu’à 6 mois). Ils portent sur un 
thème en rapport avec la spécialité préparée. L’association des anciens étudiants, par le biais d’une cellule, gère une 
offre supplémentaire de stage. 

De nombreux enseignements et plus singulièrement en M1 font l’objet de mutualisations. Elles existent 
également, mais dans une moindre mesure, sur le M2 au travers des spécialités « Comptabilité, contrôle, audit », 
« Audit et contrôle ». 

La composition très étoffée, tant en enseignant-chercheurs (10 PR, 22 MCF dont 2 HDR) qu’en professionnels, 
permet d’atteindre une taille suffisante pour chacune des équipes pédagogiques. Les domaines d’expertise de ceux-ci 
sont tout à fait en rapport avec la mention. 

Les TICE (Technologies de l’Information et de la Communication pour l’Education) sont présentes via un 
intranet qui donne accès aux informations administratives, pédagogiques et diverses sur la vie à l’IAE et à l’université. 

La mention « Finance » dispose de son propre conseil, réuni trois fois par an, où l’on retrouve le directeur du 
master, les responsables de spécialité, les directeurs de l’IAE, du CERAG et de l’école doctorale. Il suit une charte de 
gouvernance, décide de toutes les orientations stratégiques, propose à la nomination les responsables de spécialité et 
le directeur de la mention et enfin, vote le budget de la mention. L’association des diplômés de l’IAE de Grenoble 
(ADIAE) est impliquée dans le suivi professionnel des étudiants. 

 

4  BILAN DE FONCTIONNEMENT (origines constatées des étudiants, flux, taux de réussite, 
auto-évaluation, analyse à 2 ans du devenir des diplômés, bilan prévisionnel pour la 
prochaine période) : 

L’attractivité régionale est forte pour cette mention : plus des deux tiers des étudiants grenoblois, et la quasi-
totalité de ceux de Valence s’inscrivent dans ce schéma. En y ajoutant un quart de nationaux, il reste une place 
modeste pour les étudiants étrangers. 

Les effectifs sont parfaitement dans les valeurs attendues, tout comme les taux de réussite, avoisinant ou 
dépassant les 90 % en M1 et M2, sauf pour la spécialité « Empirical finance and accounting ». 
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L’évaluation est faite auprès des étudiants par des enquêtes quantitatives pour les deux premiers semestres, 
tandis que deux réunions sont préférées pour les deux derniers semestres. 

87 % des diplômés trouvent un emploi dans les deux ans, dont la moitié dans leur premier emploi. Cela 
conforte le rôle du stage terminal comme transition réussie au monde professionnel. 

Il est délicat de porter une appréciation pour l’avenir, sur un secteur dont on ignore encore l’impact, au moins 
sur le prochain contrat, de la crise actuelle. Reste que le maintien de l’offre de formation et la stabilisation du 
nombre des étudiants est un signe de dynamisme et de réussite. 



 

Avis par spécialité 
 

Comptabilité, contrôle, audit 

 Avis :  

La spécialité CCA, dont l’objet principal est de préparer aux métiers de l’expertise comptable et du 
commissariat aux comptes dans les grands cabinets d’audit ou les structures de plus petite dimension, remplace 
l’ancien parcours « Maitrise de sciences et techniques comptables et financières » (MSTCF) et donne des équivalences 
(cinq sur sept épreuves) dans le nouveau dispositif DSCG (Diplôme Supérieur de Comptabilité et Gestion). Sa force 
réside dans son incontestable lisibilité pour le public du fait de sa structure définie par la profession. Cet élément est 
de nature à rassurer l’environnement (étudiants, employeurs) qui aura une connaissance aisée a priori des 
compétences de celui qui peut s’en prévaloir. La contrepartie est fort logiquement la faible marge de manœuvre 
existante pour des adaptations locales.  

 Points forts :  
 Formation répondant parfaitement aux besoins de la profession puisque cadrée par elle. 
 Insertion et taux de réussite sur le site de Grenoble. 
 Immersion professionnelle pertinente en M2 durant la période fiscale. 
 Proximité avec le milieu professionnel (partenariats). 

 Point faible :  
 Faible taux de réussite sur le site de Casablanca. 

 Recommandation pour l’établissement :  
 Procéder à une meilleure exploitation des évaluations afin de rendre cette formation également 

performante sur les deux sites. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A 
 

Audit et contrôle 

 Avis :  

La spécialité est très pertinente puisqu’elle profite de mutualisations entre audit et contrôle, 
comparativement aux autres formations nationales, et de ses partenariats forts afin de répondre aux besoins du 
secteur. L’alliance audit et contrôle se justifie par des compétences largement complémentaires, ainsi que par les 
interdépendances entre les professions. Les débouchés visés sont donc les cabinets d’audit et les grandes entreprises. 

 Points forts :  
 Offre originale et bien organisée. 
 Relation forte avec le milieu professionnel IFACI, DFCG (Association Nationale des Directeurs Financiers 

et de Contrôle de Gestion), CRCC (Compagnies régionales des commissaires aux comptes). 
 Insertion rapide. 
 Réseau des diplômés. 
 Immersion professionnelle pertinente en M2 durant la période fiscale. 

 Point faible :  
 La facette internationale reste à développer. 

 Recommandations pour l’établissement :  
 Rendre les semestres plus équilibrés (le premier semestre est très lourd). 
 Donner plus d’importance, à terme, aux partenariats internationaux. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A+ 
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Finance d’entreprise et des marchés 

 Avis :  

Cette spécialité ancienne et bien structurée, formant à la maîtrise des outils quantitatifs appliqués à la finance 
d’entreprise et des marchés financiers, permet aux étudiants de travailler à la fois dans les directions financières des 
entreprises et les banques (banque de détail, gestion d’actifs, banque d’investissement-financement…). C’est une 
formation complète et équilibrée du point de vue de la finance. La professionnalisation y est particulièrement 
poussée. 

 Points forts :  
 Forte professionnalisation et notamment par l’usage d’outils professionnels. 
 Equilibre des intervenants (entre professionnels et enseignant-chercheurs). 
 Travaux en groupe. 

 Point faible :  
 Aspects internationaux à développer. 

 Recommandation pour l’établissement :  
 En plus d’un développement à l’international, la formation continue et par exemple l’alternance, si elle 

est possible, serait de nature à étoffer encore plus les points forts de cette spécialité. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A+ 
 

Gestion du patrimoine 

 Avis : 

Cette spécialité à forte professionnalisation comme en témoignent les outils abordés et les intervenants, forme 
aux métiers de la gestion de patrimoine en assurances, en banque ou en cabinet. Elle bénéficie d’une antériorité 
(existait sous forme de DESS) et sait l’utiliser pour se reposer sur son réseau d’anciens. Sa construction pédagogique 
est classique et efficace. 

 Points forts :  
 Equilibre entre enseignants-chercheurs et professionnels. 
 Réseau des anciens du DESS/M2. 
 Insertion rapide. 
 Etudiants régulièrement distingués au grand prix du patrimoine AGEFI-ACTIFS. 

 Point faible :  
 Formation continue peu présente. 

 Recommandation pour l’établissement :  
 Développer la formation continue et des partenariats avec d’autres acteurs que les seules institutions 

financières. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A 



 

 7 

Finance et gestion bancaire 

 Avis :  

La spécialité, par son format en apprentissage, appuyée sur ses partenaires professionnels (Crédit agricole, 
Crédit mutuel, Caisse d’épargne, Banque populaire), a pour objectif prioritaire de former des cadres bancaires au 
métier de chargé d’affaires. Elle sait bien répondre à un besoin réel de la profession qui s’engage au travers des 
contrats d’apprentissage (une vingtaine chaque année) et d’engagement de recrutement en cas d’expérience 
convaincante. Cette formation, tournée clairement vers le monde professionnel, ne néglige pas non plus les aspects 
méthodes de recherche. 

 Points forts :  
 Qualité de l’équipe pédagogique des praticiens et d’enseignant-chercheurs. 
 Engagement des partenaires bancaires qui proposent chaque année un volume important de contrats. 
 Engagement de recrutement des étudiants pour les expériences convaincantes. 
 Format d’alternance. 

 Recommandations pour l’établissement :  
 Chercher à faire évoluer la formation (en accord avec les professionnels) pour ouvrir la formation à des 

métiers (au départ) plus variés. 
 Diversifier les métiers exercés immédiatement. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A+ 
 

Empirical finance and accounting 

 Avis :  

Cette spécialité, orientée vers la finance et la comptabilité, retient les finalités professionnelles et recherche, 
ces deux disciplines quantitatives s’y prêtant. De fait, par les aspects conceptuels et les outils de traitement des 
données abordées, elle prépare les étudiants, d’une part, après un doctorat, aux métiers de la recherche (enseignant-
chercheur, étude et recherche développement), et d’autre part, dans sa facette professionnelle, vers des débouchés 
en cabinet ou institutions financières : analyste financier, gestionnaire de portefeuille, chargé d’étude. Elle s’adosse 
tout particulièrement sur les laboratoires CERAG UMR CNRS 5820 et EUROFIDAI UMS CNRS 2748. 

 Points forts :  
 Adossement à deux laboratoires CNRS pour inscrire le travail de recherche. 
 Qualité scientifique du corps professoral. 
 Formation anglophone. 
 Bonne combinaison des parcours professionnel et recherche. 

 Points faibles :  
 Faible taux de réussite. 
 Attractivité du parcours peu évidente. 

 Recommandations pour l’établissement :  
 Des ressemblances sur certains aspects avec la spécialité « Finance quantitative » incite à penser que 

des mutualisations sont possibles. 
 Analyser et/ou expliquer les raisons de ce fort taux d’échec. La fiche d’auto-évaluation manquante 

aurait peut-être aidé à cela. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A 
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Finance Quantitative 

 Avis :  

Cette spécialité, ouverte à la voie professionnelle et recherche, forme aux métiers de la finance et est plus 
particulièrement axée sur les mathématiques financières et l’informatique. Il s’agit d’une formation pointue et qui 
offre aux étudiants de sciences exactes la possibilité, notamment par les outils manipulés, d’acquérir des 
connaissances avancées en finance quantitative et ainsi de construire les systèmes d’information et d’aide à la 
décision propres à ce secteur d’activité. 

 Points forts :  
 Partenariat avec l’ENSIMAG. 
 Présence d’acteurs professionnels importants du secteur. 
 Accès à une salle de marché (postes REUTERS et FININFO). 

 Point faible :  
 Attractivité faible. 

 Recommandations pour l’établissement :  
 Le contexte impose une surveillance accrue du devenir des étudiants. 
 Une réflexion doit être menée avec la spécialité « Empirical finance and accounting » à propos de 

mutualisations possibles du fait de proximités sur certains aspects. 

 NOTATION (A+, A, B ou C) : A 
 


